
MÉLANGES RELIGIEUX.

Jetté par la tempôte cn un désert sauvage
Il croit, Cn abordant un perfide rivnige,
Voir des hommes cruels, poussant des hurlemens,
Préparer son trépas dans d'hi oîrribles tourmllens;
Mais quand sur un ciôût eau de' cette aride terre
11 voit Li eon salut l"m gng saluaire,

L toimi:Int à genou il reliait au bonheur
Et la plus douce ivresse a transport soin cœur:
J.sis ruèLne cn ces lieux ; dès lors pis Lde Iiséres
A Pombnlre de la Croix, il va trouver des t-:es.

Après avoir erré sur le désert des Caux,
J'abordai sous un ciel. où les hommes égaux,
Libres. inidépendans, oliraient à .Aérique
Un muodèle imposant le vaste République

Chrenzle /e je vainement
.LU Croi de mnl Sa::veur at liatut d'uii monument!
En vain pour ranimer ia mîouîrna:te énergie,
J'.écoutais de l'airain la pieuse haOrIImonie ;
L'a p~ct d'unelohebr, vui f 'le soi iaint ornement,
Faisait taiir cil mon em-ur tout autre sentiment,
Quand le ciel exaiura mironr ardente prière
Et que du Caraila jattegnis la frontière
Je saluai de loin le sine îles Chrétiens,
Qui, dans ce bon pays. plane aul milieu des siens.
Alois. dans les traisports île ima reconaiessane,
Je m :eriai sallt, lotre uniqueli espérance,
Sailt. auluste Croix, gloirl îe l'uniiivers
Reliu du uiilhour et terreur dles efitrs!
Le chrétien qui iiiéprise et relpoisse tes charmes,
Est un m:vais soldat qui rejette ses airmîes ;
Aussi r. quand vient pour lui le grand jour du1: combat,
Ais-'ieiit Pennemii le saisit et l'ahnit.

Oh ! quand viendra le jour, où l'homme sans défeunse,
Terra d' DLie terri ile clater la ven eance,
Quand la trompette sainte, en éclatant îdanîs ar,
Juesqu'ea ses folidellileis fera bonîdir la mer;
Lorsquei de leurs tombeaux cil secoualit la poudre,
Les morts s'éveilleront nu fracas île la foudre;
Enin, quand le mchant, limpie audacieux
Maudiront, pleins d'clli-o, leurs réves orgueilleux;
Dars ce terrible instant, où mon inée éperdue
De son juge inflexible attendra la venue.
A l'abri de ton ombre, Ci Croix le mon Sauveur,
Fais-moi participer à FEteriiel bonheur.

LE SOLITAIRE.


